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ans après la sortie de la première édition du Guide QUALIGAZ,
nous avons le plaisir de vous présenter notre nouvelle
 édition 2016. 
Notre expérience terrain sans égale, acquise par le contrôle de
près de 5 millions d’installations de gaz, et nos participations 

dans toutes les commissions réglementaires et normatives de la filière gaz,
nous permettent de vous proposer une nouvelle édition pour vous accompa-
gner avec efficacité dans la réussite de vos chantiers.

L’édition 2016 a été enrichie afin d’apporter une ouverture sur des sujets direc-
tement liés aux installations de gaz. À ce titre, elle intègre : 

- un nouveau chapitre 9, qui aborde les principaux points sécuritaires que
nous vérifions lors des contrôles et audits des installations de gaz. Ce chapitre
intègre un QR code qui vous offre la possibilité de télécharger le cahier des
charges CCH 2016-01 de l’AFG qui constitue le référentiel de contrôle appli-
cable au 1er juin 2016. Ce QR code vous permet également d’accéder à des
vidéos explicatives de points de réglementations essentiels ;

- un nouveau chapitre 10, qui constitue une introduction à l’Éco-conception et
vise à donner les bases de la compréhension de ces nouveaux enjeux.

Ce nouvel opus continuera, je l’espère, à répondre aux questions de tous ceux
qui œuvrent dans le domaine du gaz et à satisfaire ceux qui souhaitent com-
prendre et maîtriser la réglementation, la conception et la réalisation des ins-
tallations intérieures de gaz.

Jean-Michel Laborde
DIRECTEUR GÉNÉRAL DE QUALIGAZ
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1.1 Référence aux normes

La réalisation d’une installation de gaz doit répondre à une exigence normative imposée par 
l’article 4 de l’arrêté du 2 août 1977 modifié. Ceci implique que tous les composants utilisés 
pour réaliser cette installation doivent répondre à une norme précise. Cette norme définit la nature
du matériau, sa fabrication et son aptitude à être utilisé dans le cadre d’un usage domestique 
utilisant un gaz des trois premières familles.

Les tuyauteries de gaz et leurs accessoires ne dérogent pas à cette règle. Le choix des compo-
sants qui seront utilisés pour créer une installation de gaz devra se faire en fonction de ces 
normes. Il conviendra, par exemple, de s’assurer que la tuyauterie utilisée et tous les accessoires
et matériaux d’assemblage sont bien prévus pour du gaz et non pas pour de l’eau.

1.2 Les types de canalisations

Toutes les tuyauteries ne sont pas autorisées d’emploi.
Certaines que l’on trouve parfois sur des installations existantes ne peuvent plus être posées aujour-
d’hui sur une installation neuve, comme le plomb. Ces dernières ne sont pas pour autant inter-
dites d’utilisation. On pourra conseiller de changer ces tuyauteries si leur mauvais état ou le défaut
d’entretien le rend nécessaire bien qu’aucune obligation légale ne l’impose à ce jour.

La NF P 45 204-2 tout comme l’arrêté du 2 août 1977 modifié retiennent cinq types de 
tuyauteries différents pour la réalisation d’une installation de gaz :

• l’acier ;
• le cuivre ;
• le plomb ;
• le polyéthylène ;
• les kits «PLT».
Note : les tuyauteries selon leur nature peuvent se trouver :
- en élévation, c’est-à-dire installées le long d’une paroi et hors du sol ou bâti ;
- en enterré, enfouies dans le sol ;
- incorporées, à savoir intégrées aux éléments du bâtiment (enrobées dans le sol ou engravées dans les parois).

Les canalisations en acier
Reconnu pour sa robustesse, mais peu facile à travailler, l’acier se trouvera plutôt utilisé dans 
des immeubles collectifs comme pour l’alimentation des chaufferies et la réalisation des installa-
tions collectives.
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1.3 Les accessoires

Les installations de gaz comportent des éléments autres que des tuyauteries ou des appareils.
Ces éléments constituent des points de liaison ou de dérivation entre les tuyauteries et les 
appareils. Ils sont généralement démontables par raccord.
Ce sont des accessoires.

Les types d’accessoi-
res rencontrés sont
les suivants :
• les organes de cou-

pure (ce sont, en
général, des robinets
permettant d’isoler
tout ou partie de
l’installation de gaz) ;

Photos

• les détendeurs, limiteurs et régulateurs, qui ont pour rôle de limiter la pression de 
distribution et de réguler le débit de gaz ;
Photos

• les compteurs, utili-
sés pour contrôler la
consommation.

Photo
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1.4 Les protections

Une protection est une enveloppe enfermant tout ou partie de la tuyau-
terie afin de la protéger de tout choc extérieur pouvant l’endommager.
Une goulotte métallique recouvrant une tuyauterie peut constituer une
protection mécanique. Photo

Note : un caniveau rempli de sable pour
recevoir une tuyauterie de gaz est consi-
déré comme une protection mécanique
(NF DTU 61.1-2, chapitre 5.3.2.1.4.3).

Un fourreau est un tube dans lequel
passe une tuyauterie. Il a pour but de pro-
téger la tuyauterie et/ou drainer les fuites

accidentelles. Le diamètre du fourreau doit être suffisamment grand
pour permettre le passage de la tuyauterie de façon aisée. Ce même
fourreau ne doit pas présenter de partie pouvant endommager ou dété-
riorer la tuyauterie de gaz. Photo

1.5 Le façonnage des tuyauteries

La configuration des lieux, des locaux et les incidents de parcours peuvent parfois amener 
l’installateur à retravailler sa tuyauterie pour l’adapter au tracé choisi.

Les différents types de façonnage
Le cintrage : il consiste à couder le tube selon un angle choisi.

Ce cintrage doit être réalisé uniquement :
• avec une cintreuse (machine composée de galets de différents angles et posée sur un
support fixe comme un établi) ;

• avec une cintrette (petite cintreuse limitée en diamètre de tuyauterie, mais permettant de
travailler le tube sur place) ;

• à chaud, dit aussi « au sable ». Dans ce cas, le tube
est rempli de sable et chauffé au chalumeau jusqu’à
ce qu’il soit suffisamment amolli pour être travaillé
manuellement.

21

Canalisation cintrée
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L’emplacement recevant les compteurs peut être :
• un local technique ;
• un placard technique ;
• un coffret extérieur.

Les tuyauteries placées entre les compteurs et les logements doivent former une nappe unique
rectiligne et verticale.

Ces tuyauteries doivent suivre notamment les dispositions suivantes :
• transiter dans une gaine commune (répondant aux exigences de la NF DTU 61.1-5, 
article 8) ;

• être incorporées dans un mur (selon les exigences de la NF DTU 61.1-2 reprise dans la
partie 1.10 page 41) ;

• l’incorporation dans une cloison est interdite ;
• transiter sur la façade extérieure du bâtiment. Cependant, elles devront être positionnées
de façon à se trouver hors de portée ou munies d’un dispositif de protection particulière.

Elles devront de plus répondre aux exigences de la NF DTU 61.1-2, article 5.3.3.
Une dérogation pour les immeubles existants permet de faire transiter ces tuyauteries par des
parties communes dès lors qu’elles sont en cuivre, protégées mécaniquement ou en acier.

3.2 Les organes de coupure

La réglementation oblige à travers plusieurs textes réglementaires à ce que toute installation de
gaz soit munie d’organes de coupure disposés précisément sur le parcours de la tuyauterie.
On compte trois niveaux de coupure différents sur une installation de gaz :

• le premier niveau de coupure est défini à l’article 13.1° de l’arrêté du 2 août 1977 modifié.
Il se situe sur le point de livraison du gaz à l’entrée du bâtiment au niveau du branchement
de l’immeuble ;

• une seconde coupure est rendue obligatoire par l’article 13.2° de l’arrêté du 2 août 1977
modifié. Cette coupure détermine le point de départ de l’installation intérieure de gaz. C’est
généralement à cet endroit que l’on trouve le compteur de gaz ;

• une troisième coupure répondant aux exigences de l’article 10 de l’arrêté du 2 août 1977
modifié permet d’interrompre l’alimentation en gaz de chaque appareil. Cette coupure est
aussi appelée robinet de commande d’appareils.

Toute installation de gaz doit être munie de ces trois points de coupure. Cependant, leur présence
et leur positionnement peuvent varier en fonction des caractéristiques de l’installation.

Les installations intérieures 
3.2 Les organes de coupure
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Les 3 niveaux de coupure en bâtiment collectif

Les trois parties suivantes reprennent l’ensemble de ces exigences et les particularités qui leur
sont propres.
Afin d’assurer la sécurité des personnes et de pouvoir interrompre la fourniture de gaz en cas 
de problème majeur sur une installation, les organes de coupure générale sont des éléments indis-
pensables.
Le premier niveau de coupure, communément appelé 13.1° en référence à l’article 13.1° de 
l’arrêté du 2 août 1977 modifié, se situe sur la partie de distribution alimentant l’immeuble. 
On le trouve, en général, dans un coffret ou regard à l’extérieur du bâtiment en pied d’immeuble.
Cet organe est, dans la plupart des cas, sous la garde du distributeur et ne fait pas partie de 
l’installation intérieure de gaz. Son entretien et sa manœuvre ne sont réalisés que par ce même
distributeur ou par les services de sécurité.
Le second niveau de coupure va marquer le départ de l’installation intérieure de gaz.

Cet organe se matérialise sous la forme d’un robinet 1/4 de tour et est en général, tout 
comme l’organe 13.1°, sous la garde du distributeur. Toutefois, ce robinet peut être manœuvré
par l’usager pour des raisons de maintenance ou de sécurisation de l’installation de gaz.

Ce robinet est généralement situé au niveau du compteur de gaz dans les immeubles collectifs.
Dans le cas d’une habitation individuelle, les deux organes de coupure sont confondus.
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Abaque type
Zone 1 : zone de non-fonctionnement (débit de fumées trop élevé/risque de gel des condensats).
Zone 2 : zone de fonctionnement en conditions sèches pour laquelle l’utilisation d’un conduit D ou W est
 autorisée.
Zone 3 : zone de fonctionnement en conditions humides pour laquelle l’utilisation d’un conduit W est obligatoire.
CF XXX : courbe correspondant à la puissance maximale raccordable sur un conduit de fumée de diamètre
XXX mm.
P mini sec : courbe correspondant à la puissance minimale raccordable sur un conduit fonctionnant en mode
sec (D).
P mini humide : courbe correspondant à la puissance minimale raccordable au(x) conduit(s).

L’annexe B de la partie 7 du DTU 61.1 contient cinq tableaux incontournables que nous allons
revoir ensemble.

Le tableau B1 nous donne le ou les abaques utilisables. Tableau page suivante

Le tableau B2 nous permet de définir le type de raccordement en fonction de la configuration de
l’appareil par rapport au conduit. Tableau page suivante

Les tableaux B3 / B4 / B5 définissent les contraintes à respecter pour avoir le droit d’utiliser les
abaques. Tableaux pages 136-137
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Tableau B1 : identification des abaques à utiliser

Tableau B2 : type de raccordement
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TYPE DE 
CHAUDIÈRE B11 B22-B23

HAUTEUR 2,5 m � H < 10 m 10 m � H < 30 m 2,5 m � H < 30 m

CLASSE DE 
RENDEMENT Standard Basse 

température Standard Basse 
température

Basse 
température Condensation

CARACTÉRISTIQUE
DU CONDUIT 
DE FUMÉE

Métallique 
non isolé B4 et B5 B14 et B15 B24 et B25 B34 B43 et B44 INTERDIT

Métallique
isolé B6 et B7 B16 et B17 B26 et B27 B35 et B36 B45 et B46 B53 et B54

Maçonné 
non isolé B8 et B9 B18 et B19 B28 et B29 B37 et B38 B47 et B48 B55 et B56

Maçonné 
isolé B10 et B11 B20 et B21 B30 et B31 B39 et B40 B49 et B50 B57 et B58

Maçonné 
tubé B12 et B13 B22 et B23 B32 et B33 B41 et B42 B51 et B52 B59 et B60

CONDUIT DE FUMÉE 
SANS DÉVOIEMENT

CONDUIT DE FUMÉE 
AVEC DÉVOIEMENT

Conduit de raccordement sans coude TYPE I TYPE II

Conduit de raccordement avec 1 coude à 90° 
ou 2 à 45° TYPE II TYPE III

Conduit de raccordement avec 2 coudes à 90° 
ou 1 coude à 90° et 2 à 45° TYPE III TYPE IV



UNE PUBLICATION SOGI COMMUNICATION  

INSTALLATIONS DE GAZ LE GUIDE QUALIGAZ ÉDITION 2016

L’évacuation des produits de combustion
5.5 Les dispositions applicables pour l’installation des appareils à circuit de combustion étanche

Il convient de ne retenir que le nombre entier du résultat de cette opération. Par exemple, si le
résultat est 2,856, nous ne retiendrons que le chiffre 2.

• Pour une chaudière de puissance utile égale à 23 kW :
(�S)

N = 375 x �———�
V

• Pour une chaudière de puissance utile égale à 28 kW :
(�S)

N = 308 x �———�
V

• Pour une chaudière de puissance utile égale à 35 kW :
(�S)

N = 246 x �———�
V

Si la courette fermée non couverte mais ventilée naturellement a une surface intérieure � 18 m²,
le débouché des appareils étanches est autorisé, mais le nombre de terminaux sera limité à la
valeur fournie par les formules ci-dessus.

EXEMPLE
Reprenons les données de l’exercice précédent.

Soit une courette d’une surface de 64 m² de hauteur R + 4 (quatre étages) possédant une ven-
tilation naturelle de dimension 3 m sur 3 m soit 9 m². Combien de terminaux de puissance 23 kW
peut-on installer ?

Le résultat de l’exercice précédent nous indique qu’il est possible d’installer onze terminaux de
chaudière de puissance 23 kW dans une telle courette non ventilée (253/23 = 11).

Afin de connaître le nombre de terminaux supplémentaires pouvant être installés, on applique la
formule concernant les chaudières de 23 kW.

Le volume V est égal à la surface de la courette par la hauteur de l’immeuble, 
soit 64 m² x 15 m = 960 m3.

La surface S est la surface de la ventilation naturelle, soit 3 m x 3 m = 9 m².

On applique la formule :
(�9)

N = 375 x �———� = 1,171 soit un terminal.
960

On peut donc installer un maximum de 11 + 1 soit douze terminaux de chaudière de puissance
utile égale à 23 kW dans cette courette.
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Méthode de détermination de la puissance maximale pouvant être installée 
dans des configurations en U

DÉFINITION
Une configuration en U est assimilée à une courette
non couverte, close sur trois parois dont la géomé-
trie  rappelle la forme de la lettre U. Schéma

QUELQUES EXPLICATIONS
Les configurations en U possèdent deux zones : une zone bien irriguée et une zone mal irriguée.

Chaque zone est de longueur égale à la moitié de la
profondeur du U, la zone mal irriguée se trouvant au
fond de la courette.

La puissance maximale pouvant être installée dans la
configuration en U va dépendre de la présence de
 terminaux installés dans la zone mal irriguée sur ��
�
�	��	��des faces en vis-à-vis du U. Schéma

En effet, s’il n’y a aucun terminal d’appareil étanche dans la partie en vis-à-vis de la zone mal irri-
guée, le nombre de terminaux pouvant être installés dans la configuration en U n’est pas limité.

Les configurations ci-après ont donc un nombre de terminaux autorisés non limités et ne néces-
sitent donc pas de calcul. Schéma
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1

3
4

5

2

Configuration en U
Elle est caractérisée par :
1. sa largeur L ;
2. son nombre de niveaux ;
3. sa profondeur P ;

P4. sa zone mal irriguée (de longueur — ) ;2
P5. sa zone irriguée (de longueur —) .2

profondeur P

P/2

L
Zone

irriguée

Zone
mal

irriguée

Faces en 
vis-à-vis du U

Configuration en U

profondeur P

P/2

L

profondeur P

P/2

L

profondeur P

P/2

L

Nombre de terminaux illimité
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Installation neuve

Installation neuve dans une maison individuelle
Le certificat de conformité à utiliser est un certificat modèle 2.

L’installateur aura rempli en plus du détail technique ci-après l’identification de l’installation, la
nature du gaz, l’attestation de l’installateur et aura apposé son cachet, daté et signé le certificat
de conformité à l’emplacement approprié.

Les certificats de conformité 
8.4 Exemple de rédaction
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Certificat de conformité correspondant
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9.1 Référentiel de contrôle

Vous pouvez télécharger le référentiel de contrôle à partir de notre site.

CCH AFG 2016-01_Referentiel Controle_V6_10 02 2016_finale Page 1 sur 15 

CCH 2016-01 

CCaahhiieerr ddeess cchhaarrggeess Janvier 2016 

Edition : 1 

REFERENTIEL DE CONTRÔLE  

INSTALLATION INTERIEURE DE GAZ – 2 AOUT 1977 MODIFIE 

APPAREILS INSTALLÉS ET PRESENTÉS EN PARTIE NEUVE ET EN PARTIE EXISTANTE

Avertissements :  

- le présent référentiel annule et remplace la version précédente de références V5_05 07 2010.

- le présent référentiel est appliqué par les organismes de contrôle agréés visés par l’article 26 de 
l’arrêté du 2 août 1977 modifié relatif aux règles techniques et de sécurité applicables aux 
installations de gaz combustible et d’hydrocarbures liquéfiés situées à l’intérieur des bâtiments 
d’habitation ou de leurs dépendances. 
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3/ Grille de contrôle 

Neuf Existant
OUI NON OUI NON

Certificat de conformité 

1 Le  certificat est correctement rempli et les éléments 
mentionnés sont exacts 

cc 
non 

validé 

Tuyauterie fixe et apparente 

2a Le matériau est en cuivre, en acier, en PE (enterré), en 
plomb (uniquement GN en existant) 

Les éléments du tableau ci-dessous sont respectés :

      
  

 
   

   
   

 
 

   
 

   
 

    

        
  

A2 A2 

          
       

          
       

       
 

         
    

         
        

           
   

 

         
           

     
  

Mode d’emploi
Nous avons organisé ce chapitre de manière à ce qu’il suive scrupuleusement le déroulement
du CCH AFG 2016-01. Vous retrouverez donc les mêmes grands titres et quand vous lisez par
exemple le paragraphe Q1, il faut comprendre que cela concerne la question 1 du référentiel.
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9.2 Les points de contrôle

Certificat de conformité
Comme vu au chapitre 8 de ce guide, il existe 4 modèles de certificats de conformité qu’il faut
choisir en fonction du type d’installation et des travaux réalisés.

Q1. Le certificat est correctement rempli et les éléments mentionnés sont exacts
Plusieurs points sont notamment vérifiés afin de pouvoir répondre à la question 1 :

• le document doit impérativement appartenir à l’installateur identifié comme étant la per-
sonne ayant réalisé les travaux. Le certificat de conformité est un document officiel qui ne
se prête, ni ne se donne. Un installateur ne doit pas le faire acheter au nom de son client ;

• il faut ensuite s’assurer que le bon modèle de certificat est utilisé. Dans le contrôle d’une
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Évacuation des produits de combustion pour les appareils à circuit
non étanche devant être raccordés à un conduit de fumées
Avec la problématique des ventilations, les conduits de raccordement et conduits de fumées mal
conçus et/ou mal entretenus sont les sources les plus importantes d’intoxications au monoxyde
de carbone. Bien comprendre et analyser les contraintes de raccordement des appareils de type
B est incontournable. Tout ce qu’il faut savoir et respecter est clairement détaillé dans ce guide. 

Nous vous encourageons également à consulter notre présentation
 animée qui vous permettra de découvrir les points principaux du contrôle
des conduits de raccordement.

Q28a. Absence de conduit de raccordement
Il s’agit du constat que le conduit de raccordement n’est tout simplement pas posé.

Q28b. Absence de conduit de fumées
Il s’agit notamment du cas où le conduit de raccordement débouche directement dans un local,
dans des combles ou au travers d’une paroi par exemple.
Le conduit de raccordement doit toujours arriver dans un conduit de fumées pour les appareils
de type B.

Q28c. Le dispositif d’évacuation n’est manifestement pas un conduit de fumée
Un conduit de fumée répond à des critères spécifiques. Il ne
suffit pas, par exemple, d’un conduit vertical pour pouvoir
brancher un appareil dessus.
Les conduits en PVC, les gaines de ventilation, les gouttières…
ne sont pas des conduits de fumées.
De même, un conduit de fumée qui n’est pas continu jus-
qu’à l’extérieur, ou un tubage posé en apparent ne peut pas
être pris en considération.
S’il y a un doute sur la présence et/ou la constitution du conduit
de fumées (sécurité), les questions 28b et 28c sont sans objet
mais le Technicien de contrôle portera alors la mention sui-
vante sur le rapport : « faire vérifier le conduit de fumées par
une entreprise qualifiée de fumisterie ».
Cette observation indique que le conduit de fumée existe mais
qu’il y a un doute sur le matériau, la présence d’un pied de
conduit, les conditions de débouché en toiture... et qu’il convient
de le faire vérifier par un professionnel spécialisé en fumisterie.

Exemple d’une installation
où l’ensemble du dispositif
d’évacuation des produits
de la combustion est non conforme
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Raccordement au conduit de fumées

Q29a. Présence d’un moyen de réglage
Les dispositifs de réglage ou d’obturation, même partiels (clefs de réglage, obturateur mobile,
variateur de section...) sont interdits sur les conduits de raccordement.
On les trouve en général sur des chaudières fioul qui ont été transformées pour fonctionner au
gaz. Dans ce cas, il faut également remplacer le conduit de raccordement.

Q29b. Le conduit de raccordement présente une réduction brusque de section
Le conduit de raccordement doit présenter le même diamètre que la buse de l’appareil. S’il faut
envisager de réduire la taille de la section pour se raccorder à un conduit de fumées conforme,
la réduction doit être progressive et ne peut se faire qu’à la pénétration du conduit de fumée.

Q29c. Détérioration apparente
Sous cet intitulé, il s’agira de sanctionner tout ce qui peut entrainer un problème dans le guidage
continu des produits de la combustion jusqu’au conduit de fumée.
Cela peut être le cas, par exemple, lorsque les diamètres du conduit ne sont pas adaptés, lorsque
le conduit est abîmé, déboîté, lorsqu’il y a un jeu trop important à la jonction de l’appareil ou du
conduit de fumées, …

Q29d. Mauvais tracé
Sous cette dénomination, il faudra vérifier un ensem-
ble de point liés au parcours et à la forme du conduit.
Notamment, il convient de vérifier :

• que le conduit est visible ou visitable en fonc-
tion de son matériau ; 

• qu’il ne comporte pas trop de coudes ; 
• qu’il n’y a pas de contre-pente ; 
• qu’il est démontable ; 
• que la longueur est cohérente en fonction
du type de conduit de fumée…

Tous les détails concernant le tracé d’un conduit
se trouvent dans ce guide.

Q29e. Matériau manifestement inadapté
On s’assurera à la fois que le matériau est autorisé pour le gaz (flexible extensible NF Gaz par
exemple) mais aussi qu’il est utilisé comme il se doit.
Nous savons que le conduit peut être en aluminium, en inox, en tôle émaillé ou acier aluminé
mais d’autres matériaux existent sous avis techniques (PVDF, PP...).

Exemple de tronçon commun comportant
plusieurs anomalies
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La classe énergétique de l’appareil est mentionnée sur une échelle s’étendant de G à A++ pour
le chauffage et de G à A pour l’eau chaude sanitaire.

En outre, l’étiquette doit également renseigner sur la puissance thermique et acoustique 
de l’appareil.

Les informations sur les performances doivent être affichées dans tous les documents et exposi-
tions visant à promouvoir le produit.

Lorsque l’installation est un système combiné, l’étiquette doit être adaptée en conséquence et
indique les caractéristiques de l’ensemble. 

En tant qu’installateur, vous devez fournir à vos clients l’étiquette correspondant à son installation
et, en cas de système combiné, la note de calcul associée.

Note : un système combiné est une installation qui utilise plusieurs éléments distincts pour produire le chauffage
et/ou l’eau chaude sanitaire. Par exemple, une installation solaire thermique (production d’eau chaude), couplée
à une chaudière gaz constitue un système combiné.
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 A

 B

 C
 D
 E
 F
 G

 A++

 A+

 A
 B
 C
 D
 E
 F
 G

Échelle Eau chaude sanitaire Échelle Chauffage
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Précisions directive Éco-conception

Les appareils à gaz sont parfois présentés avec des puissances utiles, nominales ou calorifiques.

L’obligation des fabricants est de s’engager sur l’efficacité énergétique saisonnière de l’appareil,
ou plus simplement, sur une moyenne du rendement de l’appareil sur toute une saison.
Cela inclut les phases de démarrage, de ralenti ou d’arrêt, ainsi que l’ensemble des pertes.

Ce rendement saisonnier est appelé �s et se prononce êta s.

Pour les chaudières dont la puissance nominale est inférieure ou égale à 70 kW, les appareils
de type B1 ne peuvent plus être fabriqués avec un rendement saisonnier inférieur 75 %. 
Le rendement saisonnier des autres appareils doit être supérieur ou égal à 86 %.

Note : un appareil de type B est un appareil qui est destiné à être raccordé à un conduit d’évacuation des produits
de combustion vers l’extérieur du local dans lequel il est installé. L’air de combustion est prélevé directement dans
le local. L’appareil de type B1 possède un coupe tirage.

Pour les appareils dont la puissance nominale est supérieure à 70 et inférieure ou égale à 400 kW,
le rendement à pleine puissance doit être de 86% minimum et le rendement à 30 % de puis-
sance doit être de 94 % minimum.

Toutes les chaudières à condensation actuellement sur le marché doivent respecter cette condition.

Les chaudières B1 sont généralement adaptées au seuil de 75 % mais il s’agit d’une mesure
 transitoire jusqu’à la prochaine révision de la directive.

En effet, les chaudières B1 polluent plus mais leur température de fumées est plus adaptée
à la majorité des vieux conduits d’évacuation. Il n’était donc pas possible de les supprimer
 immédiatement. Néanmoins, il est clairement demandé aux fabricants de trouver des solutions
alternatives dans un avenir proche.
Il faut noter cependant que, bien que ces appareils peu économes en énergie continuent à être tolé-
rés, ils sont conçus pour n’être installés que sur des conduits collectifs existants. Toutes autres uti-
lisations doit être évitées.

En septembre 2017 de nouvelles exigences d’efficacité énergétique devraient être prises.

En septembre 2018, il s’agira d’abaisser le taux acceptable d’émissions de NOx.
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